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LUNDI 21 DECEMBRE 1M2 
OUQTIDIFN  , UN FRANC 

LE REVEIL DU NORD 
laa ni> M Puis. LUla. — Telepnona : 411.M. 411J1, 41I.U. 

LA PLUS FORTE VENTE DE LA REGION U. boul. Hjumniim, fÂBlB K^ 

Une conférence germane italienne 
au Quartier Général du Fuehrer 

La situation de la France y a été examinée 
en présence de M. Pierre Laval 

Q'iarf-.er G»nerai d i Kii^hrer, 20 — L« Fu«hr»r t r*çu !• il DéCMnbn 
dm* Mn Ou>rti*r Ctnéral, la Comta Ciano. minittra dat Affairai 
«tranitarn d Italit, qui fait actueMemtnt un court ««jour an Allamagna 
an rnmpasnia du marachal Cavatlard. ch«f d« I Etat-major Italian. 
Lfi Fuehrar a au, lai 11 at 14 Decembra, avac taa hôtai, daa cenvaraatiani 
au sii|e( di la conduite commune da la Ruerra. Le Maréchal du Reich 
Hnrmann Goerins. M. von Ribbentrop. mintstra dai Atfairaa «trangaraa iLaval rtr, 
du Hïrrh. •( le FelOmaechal Keitel, commandant en chef de l'artnèa. poltttQue 
ont pris part aux entretiens sur les questions politiques et milltairaa. 
Li '-«union au Quartier Ganeral du Fuehrer etaii placée aous la aisna 
d« la ferme volonta des puissances de l'Anq d ennaser toutes leurs faroa* 
pour la vicloi~e finale On put ronstatar une complete (danlit* da vues 
sur tous laa problèmes anvisaRas. L amitie inébranlable et la Iratarnilé 
d armes du Fuetirar cl du Duce, ainsi que celles de «urs peuplas, ont 
nanr9 comme touiours aux conversations un caractère de sranda 
rnr.ltaiita. Dans leur visite au Oua'-licr Gananl du Fuahrer, l« Comta 
( nnQ et la maréchal Cavallero étaient accompaRnes de M. Dmo Alheri, 
a:nhassa(taur d Italia n Brrlm. de M. von Maehontan. ambassadeur 
t AliftmaRna a Rome, ainsi que de plusieurs cellaberataura polltl(;uaa idrr au^m ir^ 
dti Comta Ciane et d officiers da I arméa, da laviation tt da la marina 
italiannas. 

La défense des intérêfs du Nord 

UN GESTE 
qui en appelle d'autres 

N' 

Prtlidant le 3» R'jsxemblpmfnt d'- la Pfinlana^ espaçnoir. au Pn/at: 
mix   moment»   trnfft- ;yo^j^^ ^^  MADRID,  le  general   FRASCO prononce son  important 

\discouTS. tPh.   Siplio» 

L^   f nuage   fie   M.   Laval   était   ai-n   prononcée.»   A   xm   retoue   au   vov* I 
tendu  nvec  heeuro-up d intérêt   riant remement et disant qun ■ de» eëndt-l 
le,  pav-t ou  len ertnementx dAfriQue tton»  tmplacahlet   la   ramenaient   au 
lin   .\orri   rt   rie   Tovlon   ont   nngultè^ gow^ernement 
jement   açt^rat-é   la   ntuation   de   ta Que M  > 
France. ^     ^     ^ ^       Oe ton rôté la maréchal Fétain mn- 

Il   n^   fait   pa»   ae  aoute   Qve   M.  „oncatt dana le* renptej ouavOici êO _I 

^^î'"*"/^' LES ENTRETIENS DE M. JORDANA A LISBONNE 
«   J'ai   rencontré.   a-t~il   àtt.   jeudi} .,,„■•...,„■.■-«■•••»•■••••••••■ 

tua- •lernter. le chanaeli»T dw Heich. C'eX I 
' *   -    -      -    " "        -i   rendu   A 

unm eoUa- 
^i»i.«r oi'< te Fuehrer la écrit au i^oration a ete envx»ao*e entre non 

maréchal Petatn. lAllemaone na mo- ''''vx pay», leii a\ accepte le prtnct- 
dt/ie en rien xa façon de votr rt.t-à- pe ». Et te marectiai Fetatn roncluait 
tu de la France et il eit désireux mnM : « Celle poUtiQve est ia mien- 
dr maintenir lan.i le paya len âc- ne. cent mot teul que IHiMtttire tu- 
rorrt.» de Nonttnre : il a l'oulu re- u^a. Jt voua a% tenu 
nou^r le of-ite de Montoire e//ac* 
le   13  décembre   :   il   a   loulu   rcprcn- 

gymhole  de  cette . 
monde    çràce   A 

loQueile    la    France    pouvait    eapérer 
dana    l Europe    noui'elle    une    ntua- • 
ion   prutlêinee due à ta fichet»e et librement   que   te   me 

«t    ton   paM»e ' ""■"tCiO"   ni*   Fuehrer 

itutfu'tci   le 

Q ..!;■ rr (icnrrM. d . !■ .- tuer 20 ~ La Fuehrer ■ racu l« if Decembra 
dans son Ouarlier Oenaral, M. Pierre Lavât, chaf du Gouvarnament 
frincaii. La comta Ctano. miniitra daa Affalrag étrangarat d'Italta, la 
riarachal du Reich Hermann GoerinR et M, von Ribbantrop. minlitra 
drs Affairas éiranReres du Rech. ont ■iiiKé au long antrattan qui porta 
sur les probiemas actuels da la  Franoa. 

L'ESPAGNE et le PORTUGAL 
VONT CONSTITUER 
UN   BLOC  IBÉRIQUE 

n«o0e dtin vère : le titn* auioyr^ 

déroalées i»n uc 
atnoiphcre itt pi» CM-Met 
Berlin 20 — c>!it vendrKii. v«ra qui représentera et défendra d'une façon uniforme 

EIVTRE LA VOLGA ET LE DOIV 
les troupes germano-ronmaines 

ont percé les lignes de défense bolcheviques 
Au cours des combats, les Soviets ont perdu 164 chars d'assaut 

..ment été entrrpnsen dan 
petite ville de Saint-Flnrentin-Vergi- 
any M. Laval a eu la »ii.»«on d'eclai- 
■ FT le Fuehrer aur la volonté et Irt 
intention.» de la Franre. volonté et 
intentinna qui aont touioura taho- 
lèea par la propagande antrlai.*e... On 
•I* taurait nter fjue le chef du gou- 
vernement avait une tâche difficile midi, que \*f> hôte» italien» aont ar- , . , - J J *; 

'» accomplir et ceat  Vocfanon. sem- rivés au grand quartier ttrïitx%\ dul                l6K   intérêts   COmmunt   des  deuX  nations 
hle-t-it. de rappeler lea paroles QM il Fuehrer.   Il   «   eut   tout   dabord   un    — 
     .,   ■ .. ^—-iuremier entretien entre le mihijitre 

~                                        ^                 de*   Affaire*   étrangère»   du   Rwch.     Madrid     20 
--'   -     ine pii»e  de cont»ci   entre ministre "de* 

e mar"  ' " "  "  "   " 
L'Espagne peut regarder 

avenir avec confiance 

Quartier Oinaral du Fuahrar, S». 
Jorces armeef- romrr.:iniqi..e 

□■ni ta wctaur du Tarak. l'annami A rèiMta x«t vainaa attaquât. 
Entra la Volita et Ip Don, des rltvinons atlKinandaa ant an callabora* 

t>on avac IM troupat roumaines, connut» un importsnt iMtaur du flauvt, 
•n deoit da la rasistanc» acharna» da l-ennami 

Dani la raRion de StatmKrad rt dans la granda boucla du Oen, dt 
vtotantat attaquas «nnemtaa ont ata rapoussaai apraa daa eambats 
acharntt ai da nombrauses contre-attaquai aiiamandat. 

Au cours de cas combats,  las Soviait ont  pardu  1S4 ehan d'aaaaut. 
Osa lormationa d avions de combat ont attaqué à bout portant daa 

concentrations de raserves ennemies, daa positions d'artillarla et d«s 
rassamblaments de chars. 

Sur le front du Oon. des rroupes Rermano'itallannaa oontinuant t 
livrer de violents combats defensifs contre d impartantaa toreaa e'tntan- 
.t«ria et d« chars sovieiiques. Des unites da I arméa at tfa la Luftwaffo 
ont encore anéanti lo ctiars ennemis. 

Dans le secteur sud. 76 avions soviétiques ont été abattus oantra 
S appareils allemands. 

Dans la secteur central, notre artlllarta a dispersé daa eonoantratiens 
da troupes soviétiques 

A I ouest di Toropetz. un groupa da combat allemand a prit d'aaaaut 
maigre une voiente resistance, plusieurs positions bolchavtstaa. L'annami 

Haut  Oommandenaailt  <tf 'ctiars.  pour   tenter  rte   reeagner  te 
lerram perdu >» Joum précédants U^n^i 

!t*« trotfpe» aHemandcfi attwidirent ^"'"~ 
lennemi   d;»™"   leurs   pf>Mticm« ênl: 

—    Dimanche.    lei«   s'eut   acquis   l'estime   du   moi)d< 
■   ^       .       „ ,      ,_ , J    ..........T    «^.r     Affaiiea   t-lraiigêreslentier   ■ 

rechiil Cavallero ei  le chef du ^^   \^   République   espagnole   ei   s» 
t|uari:er general allemand, le gene-^u,,^  o^,   viaiié  la   ville  de  CiiUra. 
lAl feld-marechal Keitel. ^ preaideni du Conwil purtugais a 

Apr^s    ces    premiere    entretien». ' pns   p«rl   au   repas   qui   a   e\i   lieu 
;e«  hdtes  italiens  furent  reçus fiar;«u   château   ruyal.   M.   Jm-dana   ei 
> Fuehrer en  piv.«eiice du lUtchs   M    Saliuar   (Mit   uix>ik>iKe  des  dis- . ^,,^,^.  doiiiu' hier à ^.m lamn.- 
;nai-schal    Goenng.    Des   cunYenm-,.oui> dam leMiiieU il« u«il exprune,>*;;|?'^[f;  °*"""^ "'*^'^ * ^"" '*'""* 
':oii<( pui'licitlièi'eK.  d'oali<e ptilitiituPjMiur   U   preiuierr   tuL.^    Id   lUttHiuii 
.'1    iiiilil-M.ie    i>iii    .MUVI   (V.f   rtvef>->lr   fonuei'   un   bUx'   it>riiqiit-    AIILM 
tiuns veiidreUi «|>i^'< HIMII et aauiiHli ique ta* cuiiiie JorotuiB lu Uck-iare  \ie 
\.e»    ruIK-|H/tlllLtl.--|>«    el     ken   (•ItMit-iHlliKje    ilu>I     replvtlrlllc-l-    rk     drlrtiilie 

{i'i>mtM*ieiii.<i den deux iiniit>nA qui iti une fat'oii uni tortue le." inteiei.^ 
,i un«* pun aretiiniMKntiietàL la deu-U'>*t)iii>uiui de» deux nai U'Os ibm 
.■mion Uitlieiiiie, ei d'auir'' p*rl Ae lyiM. I.Kapagiie M le l'orlilgtil 
louvxient   au  uuarlier general.  <mi IcKimlMtttroni    ei)ie   à   roie   pour   les 

.i5-M.«te A periamH de ce» enii-eli^na.|K)eftux AU   nom   deM|iie!s  I Espagne  
Les conver^aiinn* ont eie interrom-ja   lull*   loi-s de  sa   revululion.   I.Ht :   -   '- ~ 
'.ries SAsm tard dan.^ rainèv-midt deliitude    anticommuniste    des    deuxi-  -      afeiininr    PBI    ■ frICf 
>amedi lorsque le prefidetit du Con- pava est la mnne maintenant   quall A      ulJtKnE    EH    AdIC. 
.->eil   traneaut   M.   lATaL   «t    arrive^ : époque   d*   bi   luite   H*     .tvrai «in !■■•»•      •awfcBaaa».    ^n    »«wa*> 
»ii   quan ler   genei-nl.   ï<e   secretaire ei    ia    jejne&se   des 

miniature de«r Affain^sura   tiirca^iosi    de 
i^trangére-î    français.     KT,    Rnchat.'laveur  du   maint 

OU8 n'avons pas la fatuUe ont donnt fii la France. Il n egt 
de suppoaer un seul Ina- point  dans  notre   temp^ratnent 
tant que noire rerent ar- de Nordistes de nous mettre trop 

tide Intitule < Le Nord aera-t-il tn avant, mais ceux qui ont pcrar 
ti-mel   sacrifie   ?   >   a   frappé liche de conduire la collectivité 

les   oreilles    gouvernementales régionale ont le^^devotr de rap- 
Mals personne ne  pourra nous p*'ler aux dirigeants du pair» ca 
rnip*^(lier  de  souligner   la  coin   que le Nord a et*, ce qu'il e»t «t 
ddence qui existe entre la publl   ee   qu'il   sera   encore   pour   la 
cation de cet article et l'accord i-rancc 
du   gouvernement   donne   à   lu      II eat fermement d^id* à f»- 
Préfecture du Nord de mettre ft devenir, ta tourmente paaaèe. la 
\\   dl-tpoxlllun  de  deux  mairies plus beau fleuron de la nation. 
(h*   laggloniêratlon   lilloise   une Mais 11 est nécessaire, loyal de- 
somme    de    deux    cents    mille vrions nous   dire,   de   l'aider  en 
Irancs afin de subvenir aux be- ee moment en administrant la 
soins des sinistres et de  parer preuve    de    la    reconnalasance 

iau plus presse française  pour  totia  lea efftjrta 
D'ailleurs, qi e nous en soyons antérieurs, 

responsable ou non. peu Impor-j    cette preuve sera donnée par 
tt    !     Enregistrons   simpicmrni une   application   de   la   Justice. 
le   fait   avec   plal.slr  parce  que. Puur    tous    un    seul    rérime   ! 
d'abord. Il est le premier en soii.t pas de demi-mesures >. dit-on 
genre et  qu en.vulte 11  ouvre de ^.  vichy. Nous disons, noua, paa 
lirecleuseï espcraiices. de mesures pleines pour les una. 

Le Nord qui avait ete si pro   pas  de  mesures  vides  pour  les 
digue de ses richesses envers la autres. SI en notre région, nom 
France, n avait jamais connu de sommes considérés comme étant 
remerciements   11 est  vrai qu'il .soumis  à   de   cruels   bombarde- 
avait lui-mcnip dediUené d*' les menls. la prime qui est accordée 
provoquer Mais s'il fut un temps ^ux uns    - sous un autre  nom 
nù noire région. pul.«antp et ri-  _  doit l'être aux autrea. 
i he. pouvait se faire un honneur      ...... i    „ „, . _^ 
rn demeurer dan., un « .splendide ,   ^^^''l '^ Premier ï"te que. rt- 
i.'Olcmeiit  ».  Il  ne (wut plus 
être question à l'heure  actuelle J 
l'U,   p;ir l'effet  de cette  nialheu- 
reu.se guerre, l'économie du pays ' 
l'st mise en sommeil. 

Comme   les   autres  réglons  — 
plus que les autres, même, puis- 
que sa ptt.sltlon gei>gr:iphlque en , 
fait  un   bastion  avance  .soumis ; 
directement aux c<iups de la ba 

Madrid  20.  —   A   1 occasion  d'un taille   ~   le   Nord   a   besoin   de ' 

rx toh.s-lr. nous enregistrons avec 
pLilslr. 11 est à es|>ere.' que d'au- 
tns suivront et que le Nord en 
l:. personne de son représentant 
>fflclel a trouvé un excellent 
u'ocat qui continuera à défendre 
*a rau.se. 

C'est un espoir que nous for- 
nulons avec une pointe de trla- 
tes.se car la cau.se du Nord egt 
*1   belle qu'elle ne  devrait   pas 

,     .    .„   ., r.   -'"ir q"'» 'a't Partie d un tout 4.^'"*/' , ^^^^^   d'être   défendue. 
In.s  or   1.-C..1.-   'n'''t-"re 11 I li ranr.piir érilt ^'*"'   ^^   tnonde   devrait   la   con- 

J.. Madrid, iv general 1-ran.u a pro- 'i'^^'X   JÙZ one iouT l'aC ^     "'>"■'' <-» '^ comprendre .i..ni-e   une   i-*.uii*-   ttU.*iiiM.n   (Un* sîTanue.   ainsi   que   nous   [ a von .s       .,   .    ^ 
;.iqiielle il a .'>»ui*ne nue (Kj-iw^ue tlil. de voir que re que l'on fal- M-»ls di'vant mauvaise fortune 
vAAce a ivffori de pi.-p.>rttiion lalt pour d'autres -ronlrees ne f-ilsons quand mf^me bonne flgu- 
iniliiatre de i.mte la natiuii, ruoi iv-tait pas jxnir nous. L'amer '*" et e.siVrons que sa Juste re- 
niieiemeni   nutiiie   de   ^es   tieKn-,„,jjp ^\x\x Infinie de coii.staTer.^endlcallon aboutira enfin, met- 

iVlle    ixmviiit     reKsrUer 
confiance 

.,4»».».   rf**—^..—    -,   1-   ».»......   -■■nsi nue > mm..'i:iie du Commerce, que. 
dTOient   défendues,  et   le  repousse-^^   B'.rhelonne   accnmpagnaient     " 
r-nt  en de dur» rombats. au cours 
desquels  ,î6 rtinrs  blindes  ennemis 
furent dciruits. 

Les BoicheviqDes 
contraints de reculer 

r^jiVHl.   Lambn.tJMdeur  allemand   M. 
Un  tMOquet   a éie  t)frert  au  Pa- 

.. i , ,    .   , «i*  de   Belem   par   le   général   Car- 
Aber». avait également fait le Toya   ^„„,   ^hef  de  1 Etat,  en Jhonnenr 
■•e dans  le  train  ap«:ial  qui  avail ^^ eomta Jfirdana. 
xmene le president du Conseil fran. 

Pi-enant la parole, le general Car 

one     la     sollicitude     officielle ':»nt  ainsi  un  terme  à  la  plus 
i: ftalt point égalp pour tous.       flagrante   injustice   :   flagrante 

De.s mots, ah ! certes \ nous *'' déprimante aussi ! 
en avons eu ludre part ! Mal.s L'accord donné par le Présl- 
ce n'est point avec des félicita- dent Laval au cours de l'entre* 
lions ou des condoléances verba- tien qu'il a eu avec M. Carlea, 
lea quo» entretient, en ce«.Préfet régrtonal du Nord &A- 

la   confiance   et   que loiier  un   secours   aux   stnlstr*» 

Après   son   arrivée. 
^ 'OUT-  d'abord  été   reçu 

Pir.in. 20. — Le D.N.B. apprend Ribbentrop qui l'a condi 
rju au cours des sanglants combat» ^11 Fuehrer C» dernier lattendan 
nui se sont déroulas ces dernières ,vec le comfe C:ano et M Ooeruig. 
.î*maine8. dans le secteur Nord et D^H que la conversation ettt pns 
d.iiis ip secteur central du front de un. M. von R:bben[rop invita le 
!'E.«t,  ie5  Bolchevisies ont e;e obli- président   Laval à  un dîner intime. 
grs d'abandonner du terrain en plu- 
.sieur5 endroits- Les troupes alle- 
mandes ont. par des poussée locaie#. 
consolide   les positinais   recemmeni 

■ i^^>' •^•V^ -^»---- i.»^-";^^!ï^ï^«::ïï;s: -"<!;--*"z;" 1;;" r'""f 
ment détendu II a ata repoussa et a pvrdu du chars 

Dans le secteur saptenlnonal. nos patrouillas ont offaetué plusieurs 
coups da main couronnas da succès. Un petit groupa annami a été 
encarclt ai anaanti. 

Dans le» combats qui se sont livrés dans la grande boucla du Don, 
la 11* Division blindée commandée par la généralfnalar Baleh s aat 
particuliaramant distinguée. 

de nouvellefi fnrcea annemiea ont 
«>re encerelees le 19 décembre su- 
desfu» du lac Ilmen, .\prés de vai- 
nr,* 'entatives de pereee et des SL- 
iaqurs de détcagemenis qui ont don- 
né lieu a de durs combats, ces trou- 
pes ont ete anéanties. 

nni   d'une   naiion   chère   aux   Por 
Migaia  1.  Il  a   rappelé   ensuit e  que' 
'.'Espagne  et   le   Ptirtugal.  sans   re-, 
noncer   eu   rien   a   leur   Ciiiaciêre; 

.,   , . , pi*opre.   avaient,   tout   au   long   de 
M_l*i'»l quitta > quartier genera! Ip„r hi.sunre. partage une amitie 
fard dans .a soiree pour retourner ^^ij^j, n^mpee par les victwiiiudes 
-n  France. ..^  1^ j„îe. 

Les conversations germatKHila- c Cede amuié. a du le pré.sideni. 
liennes ont également pria fin sa- na paa ete troublée par les boiilr- 
medi soir. Cependant, lea hdlea veraemenia actiie'.s. Elle s'est nu 
'.raliens sont restés au quartier oontra.re affermie en perineitaui 
jéneral Jusqu'à dimanche maT:ti la realuwtKHi dune politique stnc- 
t't ont encore fait une v.slt» d'adieu -.ement ibérique ». L'orateur a ex 
;iu Fuehrer avsnr leiir départ. Tou prime ensuite l'eapoir que, de.s 

e« ces conversations se aont dé- contacts directs entre les de.ix 
ouiéea  dans   une  atmosphère  deagouvemementa sortira un esprit de 

liberation.I 
deux    nalKJnol    Toltlo     U'O.      -    !>•    r..iie-jiontliOit 
cum battre   eold*>  I ii.{eticr  D»Hn«i  aupt-ns  d«-.v   inv-' 
du   bloc   ibéri- .-i-s   japonaise.''    ^'IULS    le    Kiaim-Si lemps-d. 

~eptcnir»on:il rnpiïorte que les uoii- jon remonta le moral. sera apprécié comme II convient. 
IMS    sino-coinmiini.sips   ont    p.Mli;     i^ Nord qui a toujours été le Les   malheureux   frappés   dani 
mmJl'ïi^MTuïmn^^s "*>'''  **"  hommes  agl.isants  et leurs biens et dans leur peraon- 

AV coui.rde   ces  operations  de M"'   entend   bien   le   re.ster   ne ne. y verront un réconfort aalo- 
ncuovagc  les Japonais so sont cm-'^olt  qu'aux  actes.  Ce  sont  les taire. 
)arps   de   deux   liince-irrenndes.   de actes qui ont fait sa force et sa      Mats cV-St U  un geste qid  m 

qne 
etjn- 
ChB- 

onforter dans les épreuves qu'il pitre de la Justice nous snmmeg 
traverse en ce moment. Nous ne exigeants    et    même    Intranal- 
revlendrons pas sur ce que nos .géants 
départements       septentrionauxI Roger LACQUCMANK. 

u    T.*v*i   « '"O"* ■ rendu hommage au comte],,^,1, mitraïUeu.ses et de 843 fusils, valeur pour l'économie générale Dpr>elle   d'autres.   On   dira 
mr  M   Un'-'"'^*,'^* **"'. •*'^*'" '"'' * "'*"" P*"''-»  onf^eiruit   irois peiiies fatjri  rte  la Pairie. Ce sont des actesnous   ne   sommes   Jamais   1 

.d?iit   au^ïï ;J'*'';^'*^/i; ^7n^^^ ''   ^**'"'   ^'•'^*"^"   ^**""»   ^"'***"^'   «-"'»'   ^^"'^  1'  ré- tents. Peut-être : car sur le, ».   i-r..«H-,-   *"°"   ."'*'•    '*    veiuaoïe leprewrn   ,i,unit*t>n.s. ronfnrt.Pr dan« let i&nrenve< on'il nttr- Am to   in.H/.. r./«.i. .»« 
(Lire  la Suite «n   Muxleme   Ma«> 

:plus rordialei. 

Berlin. 20 — Le 19 décembre, le.»; breux camions qui amenaient an 
troupes blmdees allcmandrs c . trnnt deii soldats, des munition.* et 
e-cteur Sud du front de lEsi on: ors floprovisionnemcnts diver*. Afji 
po'jrsun-i avec succès leurs attaqueh de soulager ses irrwpea qui sou'.e- 
en're ta Vol«a et ie Don. en corn- na;ent de durs rombats aux pomis 
mun avec les troupes roumaines, de percée du front, lennemi lança. 
Se.on les nouvelles parven;ips ja.î- .•siii d'autre» pomts du secteur 
qua present au haut commande- de fnrieu-ses rontre-atraques qui 
ment de 1 armée, e.le» ont perce 1rs échouèrent également : 1«« Bolche- 
li<nes de défense ennemies et se vîntes v perdirent 17 chars 
«cr.t emparées en de durs combats     ,       " 
de   plusieurs   points   d appui   de   U      ^'   'roiipes   wivietiques  subirent 
rês;srance  adverse   se  créant  ainsi 1'"^^  û*   grandes   r^^nes  en   tanks 

dans la grande  boucle du  Don.  "" des oases de depart pour leurs 
ta(]ues ulténeures C est en vain 
q*ie l'ennemi opposa de nombreux 
rh r-. blmdes à i avance d.s tro i- 
pes allemandes Soixante chars /;j- 
ren' anêaniis. D.x d>ntre eux 
avaient ete mis hors de combat par r^m 
les bombes des avions de combat 
allemands qui soutenaient la pom- 
le de ] attaque l>irsque 1rs Bolcne- 
viE'es 'cntèient de renforcer ce 
îron". sans cew faolissant. rn me'- 
tant constamment en .isne de nou- 
velles reserves, l^s Stukas alle- 
mands et Ici avions de comba: 
roumains entrèrent en action. t.cur& 
artaques coniinuellrs dispersèrent 
les trounes en marche ei  ancant; 

elles avaient attaque, dans l apres- 
midi du 19 décembre, avec de forts 
eontineentB     dinfantene 

Willkie  est l'ami 
de l'Angleterre 

C'est poarqnoi il se permet 
de crhiqner la polhiqne 

coloniale anglaise ! 

rent, sur in route» gelées, de nom- L 
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atorkholm. 2f) — Dans une inter- 
(jp vie* accordée s Svdney Moseley, 

commentateur de la radio londo- 
=B|nienne M. Wendell Willkie a d«^ 

i-Iaré que .«en «ennments à l'égard 
de la Oran-e-Bretagne n'étaient 
nullement hoxtiles. malw qu'on 
pouvait le considérer, au contraire, 
comme l'un des meilleurs amis de 
ce pays. Il expliqua, en outre, que 
c'était précisément par admiration 
pour l'Angleterre qu'il s'était per 
mis de critiquer la politique colo- 
nial^ pratiquée par ce paya A 

,:>gard d* certaines colonies où 
une amel^ration du statut social 
simposait avec la plus grande 
urgenrr. 

L'impôt (kl sang 
ne suffit plus 
à Roosevelt 

Geneva, n. — La - Datty 
Expraaa n annanaa qu'à partir 
du lar ianviar It43 taa aaMata 
afnértaaina angaaée aur laa 
théfttraa d'opêratiena d'autrt- 
mar seront astreinte * payar 
un impAi apéfltai, dit " impAi 
ifa la viatoire ", qui l'élevara * 
S '". du ntantant de tour aeW*. 
Tout les versofnant» ainsi e1- 
faotuée laur aèrent eambourséa 
apeai   la   guerre. 

compréhension   encore   meiltei 
UATts sa repon.se le c*>m[e Jor- 

dana a déclare que 1 Espagne PI 
Mon ct>|f avaient la pli 15 grande 
:4dmir«non    pour    ie    PoTiuial    qtn 

REMANIEMENT MINISTÉRIEL 
EN ANGLETERRE 

Genève,  ao. — Le correapondant 
politique du c Sunday Time > 
ecr.t qu'U faut s'attendre a des 
changements ministériels en An- 
glgeterre pendant que le Parlement'^p^„,1^'(i( 

Ruberl 

.«era en vacances. 

Un   prmoiHicr   l.hf 
GAILLARD  fa  droite,,  vient  rf" ,»' 

atlrthuer   le   prix   Théophrrttê 
pour   son   Itire ;   « Les 

Un ministre devra être de«igne[ 
pour le nouveau département du'^ 
c planing ■ On s attend eaalement] 
à la designation « un posie plus i 
important d'un des derniers minis-. 
très nommés. Dés que la Chambre 
des Communes se reunira. M. Chur- 
chill fers une déclaration relative 
a   la. guerre. 

'Liens de chaîne ». 
I Ph    Graphopresse t 

Un destroyer anglais 
a été eoulé 

à l'ouest d'Oran 
En Tunisie, la Luftwaffe a bombardé efficacement 

des positions d'artillerie aniclo-saxonnes 

Quartier Oénaral tfv Fuahrar, M. — Le Haut  Commandemant 4M 
force* ermeen communique . 

En  Libye et en Tunlata. engagamanti da patrauHIaa. 
Au large des eAtae de la Cyrénalque. 6t avtans da combat allamantfs 

•ni endommagé s tel peint deux groa oargae ennemie qua Ifur parts 
peut   kXf eensidaree   comme  certaine. 

Au couri t»e la  nuit, le port da Senghast a et* iMmbardS. 
En   Tunisie,   nati-e  aviation   a   attaqué  daa   detacnamanta  ann 

dee  potiiiona  d'artlllerla  et  doa   dapSta Sa  ravltaillamant. 
Un ious-martn a eauM la ft OSoambro, A l'ouaat d'Oran, u 

: brltannlquak 

m 

BOMBARDEMENT 
d'importants objectifs industriels^^^g 
du Sud de l'Angleterre 

LES RENTRÉES 

DE PRISONNIERS 
S'ACCÉLÈRENT 

L.von,   20.   —   Pour   la   t roiflièm^ 
fois   en   trois   jours.   Lyon   a   reçu 
■■•.n important contmeent de prison- 
niers l'.beres au   tiirc de la relevé 

1 173   priarniniers   aon; 
L.von-Brotteaux 
ries   oni   egaif- 

i is même gai*. 
Hier soir  «13 prisonniers libères fa:- 
.«aient  halte en gare de Lyon-^Bro*- 
teaux  avant  d'être diriges sur une 
Mlle   de   i'isére.  où   ceux-ci   seron' 
demobilises. 

UR Mus-marii ennemi 
sérieusement emlomnagé 
dans le Mit et Tunis 

communistes    espagnols    dispers«a 
^n Afriqiie du  Nord. 

I     L'Université arabe àt Fez 
I        a fermé ses portes 

Berlin, 30. — Des avions de cnm- i^, milieux romains montr«ni 
bat Silemand qu; as.<iuraienT. le 19 ..ne Yive inquiétude su sujet du aort 
décembre la pifXecnon des eaux ,i„ naiionaiisies marocains depuu 
f'us^ennes.^nt attaque A la boni- qu-,] i,i,r est parvenu des nouvaUas 

^.,.-.«,-^,_ »„«.=-,.  «.,  „ irrestaiions massives touchant osfr' 

Première rmgt daru tes réçioiu mantagneu»€t du trtmt de l'tst 

Quaniar Général du Puahrar, M. — Le  Haut Commandement  des 
, forces armeen communique . 
I AU eaura d'un ratri au-d«aaua do la Manaha. daa avtans da eambat 
i allsmanda ant afftcaeemant tMmëardé rimpartanla ablaetlta induatrMia 
laltuéa aur la eéle  sud de  I AnsMarra. 

Un Bvian bHtannioue a «té Sataantfu 9» aawftat Un aposrati allemand 
i aal manquant. 

SEPT APPAREILS 
BRITANNIQUES ABATTUS   ' 

DURANT LA JOURNÉE 
DE DIMANCHE 

Une tentative britannique d'ef-j 
fectuer aux heures de midi. le Mi 
décembre, dea attaque» sur plusieurs^ 
localités du rentre d# la France j 
aver aeti bombardiers quadnmoteura] 
sous forte aacorte de chasseurs fut, 
reprtuxsee grSce à la rhasac et * la 
DCA allemandes. Laa ar-ons de 
•hft-vie aiiemsnds parti* aussitôt 
^'.veii l'Blene ont engage au eom-, 
Tai >« bombardiers et. d après lec 
noi;ve:ies en notre poaaeaaion ont. 
abattu sept avions dont quelque'* 
bombardiers quadrimoteur» fort,c. 
armes. Il faut compter sur d autres] 
ptrtag. 

ROOSEVELT 

en mauvaise poiture 

devant le Congrès 
Oanève. 30. — On mande de Lon. 

dres : 
Dans les milieux gouvernemen- 

taux rie Washington, écrit !e corres- 
pondant du e Daily Express ». on 

la' montre de plus en plus inquiet 
au sulet de l'attitude qu'acnptera 
Tla-a-Vis de la pnbttquc de Rooee- 
vt;li ip nouveau Congrès qui se reu 
n;ra le fl Janvier. I«« députés ré- 
nublie^ins ne rarhrm d'ailleurs pa» 
que Rooaevelt a'oMiendra vraisem- 
o.abltinenr paa de pouvou^ apè 
ciaux du ixfuveau CongrSé. 

Paris. 20. — Des nouveaux traiiv, 
de pnstmniera rapatries au titre de 
la relève sont arrives ces Jours der 
mers «1 différentes villes de Is zon^ 
ocriii>ee. noiamment à Poitiers 
Troyps. Orleans, Aniiers Angou- 
léme. Saini-LÛ- La Rochelle iVs 
nouveaux arrivants ont ete «ccuei. . 
lis par IM autorités pre fer 10 raies et 
locales qui leur ont souhaité 'a 
bienvenue. 

ITii nouveau irain de .SU prison- 
niers est arrivé à Pans en gare du 
Nord. 

Deux autres convois sont srnvés 
hier à Grenoble et â. Clermon--' 

I Ferra nd. 

Le rapatriement 
lies prisonniers malades 

s'e(fectiie | 
en detm-s de la u relève 

be un s<)us-marin ennemi  MI pion-: 
gee dans le Golfe de Tunis. 1 

Une sombre  ma.«se d'huile sortit! 
des   flots   txiuillonnnntu   peu   npre^ - 
la  chute   de«   Iximbe» "ei   s'étendit 
rapidement  en  une couche épaisse 
a  la surface de la  mer. 

On peut en conclure que le soits- 
mann a été sérieusement endom- 
mage. 

10 personnes fusillées 

(Lire  la auite •«  aeuxièi 

à Constanline 

» 
Paris, 30 — Pour mettre fin â 

-crtams bruits tendancieux, oni 
ommiintque rie «onrt-e autorisée' 

nue le rspairiemeni rte prisonnier? 
Trancnis malades aeffectue comm* 
par te psssé indrsendsmment des 
opérations de la releva. 

Vichv, 30. — On mande de Con.i- 
'aniine «Afrique du Nord» que dix 
personnes ont ete pavsees en Con- 
.seil de guerre et fus:Ilee« ce matin, 
pour avoir manifeste des senti- 
ments de sympathie envers les puis- 
sances de 1 Axée 

NÉGRIN E5T A ORAN 
A quels nouveaux excès 

va-t-il se Kvrer ? 
Berlin. 20. — On apprend de Tan- 

cer que le dern.er chef espagnol 
\o;ige Neffnn est arrive à Oran ou 
■À s'est installe immédiatement dans 
ur>e vil,a mise à sa disposition par 
les Américains. A .«on arrivée, Ne- 
gnn fut accueilli par lea sutor.te* 
comme une personnalité officielle 
r, parait qu il s rendu visite au ge- 
t>érsl Eisenhower avec lequel U a 
eu un entretien prolonge. 

A Tanger, on est d'sv:s que l'an- 
cien chef du front populaire a eu 
1 ordre   de  raastmblar   laa   anciens 

Le» tmnaportM séHenj 
de mwtttttmi. etc., tur le 
Titnigtm. (FtL 


